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Jeudi 16 novembre 2017 

Stade de Puyblanc - Noailles 

 
Les Copains d’Abord du Pays de Brive 

 
CA BRIGNAC (vétérans foot-loisir) 

 

                   4-5 
 

 
Etaient présents : Benoît (30), Brugeille (64), Daviot (48), Deviauce (37),  (Doyennel (52), Franco A. (48), Geslot (46), 
Matias (42), Médina (47), Monteil A. (62), Mouysset (53), Patcina (47), Rocafull (48), Urtizberea S. (41). 
Et Lombardo (66) grilladin, Hermida (65) tintinophile, Pic (53)  en transit. 
 
 
 
 
 

 
L’arrivée de Brignac dans le paysage du foot-loisir confirme 
l’essor de ce foot hors compétition. Pour les plus anciens 
d’entre nous, ceux qui ont connu la création des Copains 
d’Abord, il y a un peu moins du quart de siècle, ça renvoie 
à de bons souvenirs. Fasse que  les gars (et la fille, Emilie) 
de la plaine, et leur mentor Yannick Normand  s’inscrivent 
dans la durée. 
 
Dans nos rangs, le mouvement perpétuel continue et quand certains 

manquent à l’appel, d’autres sont là comme l’écrivait  Brassens. Le goléador Bébert a été libéré par Pépy. Yannick 
Benoît fait sa première apparition, pressé il est vrai par son « collègue » Manu Patcina,  lui-même absent des terrains 
depuis qu’il s’est fait une déchirure musculaire dans un tournoi inter-entreprises. 6 semaines de cicatrisation avais-je 
prescrit à Manu que j’avais alors eu au téléphone pour prendre de ses nouvelles. Il faut dire que 4 ans de médecine 
avec une spécialisation en proctologie m’autorisent à dispenser de légitimes prescriptions, suivies à la lettre par Manu 
qui va vérifier dans la soirée qu’il est guéri. Mathieu, toujours participatif est là et Picou nous fait l’honneur d’un 
passage éclair. 

Buts : 
Pour Les Copains d’Abord : Damien, Bébert (3),  
Pour Brignac : Anthony (2), Stéphane (2), Fabien 
 

de Manuel Hermida ,sur le terrain pour 
 Les Copains d’ Abord 

Emilie souriante 

Les deux équipes 
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Avec Greg Deviauce au sifflet et Emilie dans les buts brignacois,  la partie débute sans round 
d’observation par un débordement de Carlos dont le centre de la droite trouve au second poteau 
une tête béberienne non cadrée. Nous sommes bien rentrés dans ce match et Damien, lancé sur le 

côté gauche y va d’un premier rendez-vous avec Emilie qui réussit à contrôler  de façon peu académique mais efficace 
le pointu en bout de course de notre 
tatoué. C’est au tour de Bunny de 
déclencher une tête pas assez appuyée 
pour inquiéter la gardienne visiteuse.  Il 
faut attendre 5 minutes pour relever une 
première frappe lointaine du n° 9 
Stéphane, bien captée par Yannick. Nous 
reprenons notre domination et Bébert, 
bien servi dans l’axe profond dévisse sur 
une plaque de verglas, le cuir s’égarant 

dans la pénombre. Les brignacois procèdent par contre et dans cet exercice, leur n° 12 Nico qui « sent » encore le 
compétiteur donne du fil à retordre à notre défense centrale. Au duel avec Pascal qui semble pédaler dans la 
choucroute, le pur-sang brignacois dépose notre valeureux stoppeur (et pas sans reproche) mais échoue sur un 
Yannick bondissant. C’est avant le ¼ d’heure de jeu que les affaires s’emballent. Un ballon récupéré par notre défense 
est rapidement relayé au milieu du terrain et Carlos, encore lancé sur le côté droit exécute un centre parfait devant le 
but, repris à bout portant par Damien qui ouvre le score (1-0). Comme d’habitude, il aura fallu pas mal d’occasions 
avant de concrétiser. Et comme d’habitude, on ne va traîner à dilapider nos maigres économies. En gros, dans la minute 
qui suit, celle de la déconcentration, le n° 11 brignacois Anthony qui se balade à la limite de notre surface de réparation  
devant une défense spectatrice, décoche une frappe soudaine qui trouve la lucarne de Yannick, lequel, malgré une 
belle détente ne peut qu’accompagner le ballon dans ses filets (1-1). Mais, nous avons des ressources et après quelque 
vendanges tardives, une transversale d’Olive ou Bunny met Damien sur orbite dans le couloir gauche. Notre rugbyman 
réalise un bon centre au second poteau où Bébert se trouve à point nommé pour exécuter une tête pasquale (c’est le 
qualificatif liturgique qui me vient pour qualifier une tête en cloche) qui trompe Emilie (2-1). Cet avantage, plutôt 
logique est un moment contesté par Stéphane dont la frappe s’envole. Cette première séquence se conclut sur une 
scène burlesque quand Emilie, qui en pince pour Bébert, lui offre le ballon que notre cheminot, en grand et noble 
seigneur (d’où la pince…) lui restitue en parfait état d’usage. Greg peut interrompre cette 1ère période. 
 

Le chevalier Bébert se met du coup à l’arbitrage laissant Greg aux avants postes. Adam cède sa 
place à notre préhistorique Michel. Emilie prend place dans le jeu, Laurent endossant la tunique 
de gardien. 

Ça démarre au taquet pour les visiteurs dont le n° 11 Anthony, déjà signalé dans le paragraphe précédent, grille la 
politesse à nos duettistes centraux qui interprètent un remake des pieds nickelés, Pascal dans le rôle de Croquignol et 
Manu dans celui de Filochard. Anthony n’a plus qu’à glisser le ballon dans le petit filet de Yannick pour une nouvelle 
égalisation (2-2). Nous sommes retombés dans nos vieux travers. L’un de nos vieux vient d’ailleurs d’arriver, il s’agit 
de notre grand frippier Doudou qui, questant le temps qu’il reste à jouer, va chaudement s’habiller pour participer au 
festin. Nous avons remis le pied sur le ballon mais quand il est en mouvement, nous manquons de justesse. Pour 
preuve, cette action où, alors que le gardien brignacois réclame ses lunettes à coach Yannick, Greg vient s’empaler sur 
Laurent. Lequel est le plus miraud des deux ? Yannick doit sortir au pied devant un attaquant brignacois à la réception 
d’un long ballon. Une belle action collective initiée par notre 
milieu de terrain va encore avorter. Carlos, dernier passeur 
trouve Bunny plein axe. Notre gaucher Président s’échappe, se 
présente devant Laurent qu’il va éliminer, mais notre quasi-
miraud a le bras long, celui qui détourne le cuir à propos. Du 
coup, Bunny doit s’écarter de la zone de tir, mais il remet en 
retrait à Damien dont la frappe enroulé finit dans la vallée de 
Planchetorte. Nous avons la possession et faisons illusion. Nico, 
positionné en sentinelle s’arrache et gagne deux duels successifs 
au forceps, ce qui lui permet de mettre Damien en bonne 
situation, mais une sortie déterminée de Laurent annihile nos 
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efforts. Quelques nouvelles d’Emilie qui, appliquée, s’en tire plutôt bien avec tous ses gars, en jouant sobrement et 
intelligemment. Nous devrions en prendre de la graine et simplifier notre jeu, quelques 
portages excessifs nuisant à notre efficacité. Pourtant, un bon mouvement où Olive glisse à 
Bunny qui remet en retrait pour Damien aurait mérité mieux, mais c’est encore un tir à côté 
qui conclut ce mouvement. Même chose quand  Greg décale Carlos sur le côté droit mais 
notre gaucher talentueux enroule trop. Du coup, Bébert revient aux affaires et Nico prend 
le sifflet. Changement stratégique puisque dans la continuité, notre pilote de draisine est 
immédiatement sollicité pour une exécution en deux temps de Laurent qui repousse une 
première frappe de notre disciple de Just Fontaine (ça c’est pour Emilie) avant de s’incliner 
sur la deuxième, bien croisée (3-2). Mais, il est dit que nous avons le syndrome de la mouche 
Tsé-Tsé puisque dès l’engagement, nos hôtes avalent le couloir droit et le centreur trouve 
le n° 9 Stéphane pour une magnifique tête plongeante qui prend Yannick à contre-pied (3-
3). Yannick a les fourmis dans les jambes et il passe dans le jeu, Manu effectuant à contre-
cœur une pige dans les buts, rassuré cependant sur la guérison de la déchirure musculaire 
qui l’avait éloigné de nous depuis 1 mois et demi. Nous sommes dans une période négative 
où l’or se transforme en plomb. Une faute inutile sur un brignacois est sanctionnée d’un 
coup franc à un peu plus de 20 mètres face au but. Pendant que Manu se cache derrière un mur en carton, le n° 14 
Fabien exécute une belle frappe brossée qui dépoussière la lucarne de ce même Manu qui ne peut que constater les 
dégâts (3-4).Il y a mieux comme baptême du feu et le calvaire de notre goal d’infortune va se poursuivre. En effet, le 
n° 11 Anthony étale une nouvelle fois sa vitesse juvénile pour un débordement au long cours ponctué par un tir en 
bout de course que Manu contrôle aisément. Mais sa relance collaborative (traduisez totalement foireuse) est 
transformée en but par Stéphane qui le fusille sans compassion (3-5). Et voilà comment ce qui avait des allures de 
match maîtrisé se transforme en possible déroute. Ça n’est sans doute pas encore Waterloo, mais Brignac la morne 
plaine ! Pourtant, sur un dernier corner, le ballon touche par surprise la hanche de Bunny et flirte avec le poteau de 
Laurent. Fin du 2ème acte sur de 3-5. 

 
Derniers changements. Jo arbitre, Olive se repose au profit de Doudou. 
Ça repart avec un premier essai brignacois capté par un Manu crispé qui n’arrive pas encore à faire 

le deuil de ses débuts douloureux. Mais, à la faveur de quelques frappes lointaines hors cadre et des relances au pied 
bien ajustées, notre intérimaire retrouve la confiance qui ne l’abandonnera plus. Nous reprenons le contrôle du cuir, 
mais manquons de percussion dans les phases terminales. A l’issue 
d’une longue séquence de conservation, le ballon échoit à Greg qui 
réussit une belle volée de 25 mètres, cadrée, mais manquant de 
puissance. La spontanéité de la frappe perturbe Laurent qui repousse 
du tibia sur Damien qui préfère s’appuyer sur un gardien à la dérive 
pour que le ballon soit finalement mis au fond des filets par le félon 
Bébert qui passait par là et qui, ne vous en déplaise, signe un hat-trick 
de derrière les fagots (4-5). Bébert va encore se signaler par quelques 
frappes sur le gardien. Une incursion brignacoise, sans doute après un 
off-side accouche d’une frappe qui scalpe la transversale, nous 
rappelant que les visiteurs sont toujours là. Mais, nous avons les 
munitions pour revenir. Bunny s’enfonce dans l’axe et décale Bébert face au goal, mais sa frappe « chopée » fait rire 
Laurent. Nico le brignacois nous gratifie d’un dévissage tibia pour son gardien, sans conséquence. Notre inaltérable 
Michel a répondu à une sollicitation de Bunny dans le couloir droit, mais il tire sur Laurent. C’est au tour de Yannick 
d’avaler les espaces et de passer par le milieu qui place Damien en bonne position mais, encore une fois, sa frappe 
fuyante est déviée hors cadre par un Laurent intransigeant. Manu capte une frappe du n° 9 Stéphane et sur la relance, 

nous remontons collectivement le terrain pour in fine « tricoter » devant la 
ligne des 18 yards pour une frappe en pelote (c’est rapport au tricot) de 
Damien, à côté. Bunny, exténué demande à Olive de finir le boulot. Un 
mouvement initié par Adam, puis relayé par Carlos et  Greg échoit à 
l’inévitable Damien qui ne cadre toujours pas. La partie de conclut par une 
incroyable balle de match. Au plus fort de notre domination, Greg, seul face 
à Laurent tire comme un malade sur … Laurent dont les lunettes doivent être 
aimantées. Le ballon revient sur Carlos, mais cette dernière cartouche est 
consumée par une dernière frappe à côté. Comme dans la fable de Monsieur 
Jean,  la tortue l’emporte sur le lièvre (4-5). 

Manu Patcina 

Carlos, l’homme volant 
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On retiendra que ce premier LCD-BRIGNAC s’est déroulé  dans le meilleur esprit et nous formons le vœu qu’il en 
appelle bien d’autres.  
 

Pendant que nous musardions sur l’aire de jeu, notre doyen Mathieu, 
privé de jeu pour cause de douleurs diverses et probablement 
contaminé par Doudou qui lui a refilé une inflammation des adducteurs, 
s’est activé en cuisine. Le globe-trotter, passé maître dans l’art de la 
cuisson à feu doux nous a concocté des saucisses grillées à point. 
Pendant que Laurent nettoie ses lunettes, c’est avec Doudou qu’il 
versera force lentilles dans la gamelle géante. Noyées semble-t-il nos 
lentilles ! C’est alors que notre top chef Doudou va faire étalage de son 
génie inventif pour, muni d’une poêle et d’une passoire, essorer ces 
légumes ferrugineuses. Je suis témoin de la scène et avec les deux 
compères nous entonnons un Pompez l’eau ! Pompez l’eau !,  
adaptation de Porompero ou quelque chose comme ça! Ambiance ! 
 

 
Bien sûr, avant de partager ce repas qui a réuni une vingtaine de convives, quelques rafraîchissements ont été déglutis 
pour accompagner des conversations passionnantes. 
 
 

 
 Une fine équipe 

Bébert se gratte la 
tête … comment ai-
je pu  scorer 3 fois ? 

Mathieu et Doudou, à donf ! 


